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gions pour nous, nous avons été les premiers ù

]a pratiquer dans tout l'empire britannique? Dans
les limites territoriales où l'exercice des droits

que nous confère la constitution de notre pays

nous dunne le pouvoir d'exercer notre volonté,

nous avons accordé aux protestants et aux Juifs

toutes les libertés civiles et politiques, longtemps

avant que l'Angleterre eût aboli les lois d'excep-

tion qui pesaient sur les catholiques du Royaume-
Uni et le serment royal qui constituait une insulte

aux catholiques du monde entier. Notre dette

de reconnaissance envers l'Angleterre, nous l'a-

vons payée d'av; jce.

Et à la p-rance. Messieurs, qu'avons-nous ren-

du ?

Nous sommes son témoin !

Trois millions de Français catholiques, — car

chez nous Français et catholique sont synony-

mes (Applaudissements) — trois millions de

Français catholiques, issus des soixante mille

pauvres paysans séparés de la France, il y a cent

cinquante ans, doivent dire assez haut ce que In

race française a fait et ce qu'elle pourrait fain»

encore si elle le voulait. (Applaudissements).

Ce n'est pas seulement par le nombre que

nous affirmons la vitalité de la race française.

Oubliés pendant un siècle de la patrie d'où nous

avions tiré non-seulement notre sang, mais notre


